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				« “Mon corps m’appartient ”estun slogan connu etrépété, 
				etla plupartdes gens diraientsans doute qu’ils sontd’accord 
				avec celui-ci.Mais tantque l’injonction au glabre sera aussi 
				tyrannique,cela ne restera que de belles paroles. »
				Le collectif Liberté,Pilosité,Sororité dans une interview
				1
				 
				Aux poilues,poilues un petitpeu,poilues un peu beaucoup, 
				poilues plus du tout,poilues frisées,poilues des seins,poilues du 
				menton,poilues qui s’épilent,poilues libérées,poilues engagées, 
				poilues complexées.À toutes celles qui viventavec des poils qui 
				poussentdans une société qui n’en veutpas.
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				9
				 
				Mes chers poils, 
				Je suis désolée pour tout.Si je vous écris aujourd’hui,c’est parce que j’ai réalisé 
				que j’avais passé trop de temps à penser à vous,à vous juger,à avoir honte 
				de votre existence,vous qui n’avez rien demandé.Je vous ai traqués,chassés, 
				arrachés,détruits,décolorés.Je vous ai fait porter le poids de milliers d’années 
				de contrôle.Mais ce n’est pas votre faute.J’ai honte d’avoir eu honte d’une chose 
				qui fait partie de manature d’animal.Et pour être totalement honnête,je suis 
				fatiguée d’avoir honte,fatiguée de chercher des excuses pour rester en captivité 
				dans ce monde brutal quand on est ou s’identiﬁe comme une femme.Je suis 
				fatiguée d’avoir perdutant de temps à vous observer sous toutes vos coutures 
				pour vous achever.Je suis fatiguée d’avoir dépensé tant de temps,d’argent, 
				d’énergie ou de larmes pour vous supprimer de la surface de mapeau.Je suis 
				fatiguée,alors pardon. 
				J’ai toutes les meilleures excuses dumonde.Parce que je savais que j’aurais 
				honte de vous avant même mapuberté.Partout où j’ai posé les yeux,les peaux 
				des femmes étaient lisses et soyeuses,glabres et brillantes.Les rasoirs étaient 
				alléchants,roses ou turquoise,comme de jolis bonbons que j’allais vouloir 
				acheter pour vous raser sans me demander pourquoi.J’ai honte maintenant, 
				de ne jamais m’être demandé pourquoi.Quand j’ai commencé à exposer ma 
				peau aux caresses des autres,votre absence n’était pas un sujet de débat,mais 
				une évidence.Vous deviez disparaître pour que je plaise.J’ai la sensation de 
				ne jamais avoir eu le choix de vous garder,puisqu’aucune image de poils de 
				femmes ne m’arrivait jusqu’aux yeux. 
				Vous savez que dans mon monde,savoir vous retirer est un métier ? Oui,il y a 
				des femmes et quelques hommes qui apprennent à nous débarrasser de vous et 
				qui sontrémunéré·e·s pour ça.Vous êtes une honte si partagée par une écrasante 
				majorité,qu’on se fait de l’argent sur votre extermination.Je ne sais pas ce 
				que vous avez fait pour mériter ça,ni en quoi votre présence est un aﬀront si 
				énorme qu’on vous supprime des images,mais moi,je ne me suis jamais posé 
				la question des racines de cette haine et de ce contrôle. 
				C’est très arbitraire en plus,que ça soit tombé sur vous.Parce que vous devez 
				savoir que la beauté ou la laideur ne sont qu’une question de regard,d’avis et 
				d’éducation.On ne nous a malheureusement pas appris à avoir un regard critique 
				et un libre arbitre.On nous a fait passer nos vies à apprendre des faits,à lire 
				des classiques,à nous formater  pour n’avoir toutes que le même point de vue. 
				Forcément,donc,je vous ai trouvés laids.Mais aujourd’hui je vous regarde,et 
				je me demande pourquoi j’ai eu si honte de vous.Surtout que je n’ai honte de 
				PRÉFACE
			
		
	



	


	
	
	
		
	
	
		
			
				
					
						
					
				
				10
				PARLONSPOIL !
				vous que quand vous êtes sur mes jambes,sous mes bras,près de ou sur mon 
				intimité.Je n’ai pas honte de vous quand vous êtes au-dessus de mes yeux,ni 
				sur mon crâne.Au contraire,vous devez pousser,être longs,recourbés,fournis. 
				Ailleurs,vous êtes une aberration.Je ne peux m’empêcher de me demander 
				pourquoi.Et de m’en vouloir d’avoir passé tant de temps à vous haïr sans 
				essayer de comprendre. 
				Vous ne devriez pas être un sujet de conversation.Vous existez,vous poussez,et 
				c’est tout.Il ne sera jamais écrit sur mon épitaphe que j’ai docilement obéi aux 
				images et réﬂexions en vous arrachant pendant tant d’années.Il ne sera jamais 
				écrit dans mabiographie que j’ai tout essayé pour me débarrasser de vous. 
				Mais il fautme comprendre aussi.Si audébutde mavie je vous ai épilés parce 
				que je pensais sincèrement que vous me desserviez,plus tard,je vous ai rasés 
				pour m’acheter de la tranquillité.Je n’avais pas tant honte de vous,mais j’en avais 
				marre de surprendre les regards gênés sur vous,ou les réﬂexions humiliantes. 
				Puis,j’en ai eu marre de ménager le regard des autres,et de vous détester sans 
				fondement.Alors j’ai décidé de changer de regard sur vous,plutôt que de vous 
				changer vous.Finalementça m’a moins coûté.J’ai appris à vous observer comme 
				faisant partie de manature humaine.Après tout vous n’avez pas poussé à la 
				suite d’une modiﬁcation.Vous avez poussé un jour,pour protéger mapeau 
				des agressions.J’ai appris à ne plus trouver mes jambes laides à cause de votre 
				présence.Ensuite j’ai appris à ne plus vous regarder,à ne plus me focaliser sur 
				vous,à vous laisser en paix. 
				Si je veux être libre,vous devez être libres.Parce que la pire des choses,c’est que 
				cette société a réussi à me faire croire que c’était pour moi que je vous arrachais. 
				Je l’ai fait,je l’avoue,trop longtemps.Parce que ne pas le faire m’exposait à la 
				honte.La terrible honte que me renvoyaient les regards de mes amants,les 
				images polies et imberbes.
				Aujourd’hui j’ai trop de choses à dire,à accomplir,à réussir,et je n’ai plus de 
				temps à vous accorder,ni à accorder à avoir honte de manature. 
				Je dois faire la paix avec vous,mais surtout avec la honte.Ma très chère honte, 
				ce n’est pas ta faute.J’ai besoin que les poils et toi,vous fassiez la paix.Si je 
				m’adresse à toi aujourd’hui,c’est que j’ai compris d’où tu venais,et que j’ai 
				besoin,je crois,que tu partes,maintenant.
				Marion Séclin
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				 
				
				 
				«
				 
				Beaucoup 
				d’enfants 
				(je travaille 
				en accueil 
				de loisirs) 
				me demandent 
				pourquoi 
				j’ai des bras/
				jambes 
				depapa. 
				 
				»
				« Je me souviens d’un 
				mec qui m’avait forcée 
				à m’épiler le maillot 
				en intégral,sinon il 
				refusait de me faire 
				des cunnis. »
				« Il fautque j’arrive 
				à arrêter de me raser 
				le maillot car j’ai des 
				mycoses fortement 
				aggravées après le rasage, 
				ce qui me gâche la vie. »
				«
				MON 
				CONJOINT 
				M’A DEMANDÉ 
				POURQUOI JE 
				M’ÉPILAIS ET 
				JE N’AI PAS SU 
				RÉPONDRE. 
				»
				AVANT-PROPOS
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				PARLONSPOIL !
				« J’ai arrêté de 
				m’épiler parceque 
				j’en ai eu marre. 
				Mon conjoint ne se 
				prend pas latête 
				avant d’aller en 
				rando, d’aller à la 
				plage, avant un RDV 
				médical, eh bien moi 
				non plus ! »
				 
				recourirà 
				 
				 
				pourne plus 
				jamais avoir 
				 
				«
				J’ai appris 
				à aimer mon 
				corps seulement 
				lorsqu’il 
				était épilé. 
				 
				»
				« J’ai subi un harcèlement de rue assez véhément 
				lorsque deux hommes m’ont prise à partie quand 
				ils ont vu mes jambes.Ils criaient,m’insultaient, 
				me posaient des questions extrêmement déplacées 
				et m’appelaient Monsieur. »
			
		
	



	


	
	
	
		
	
	
		
			
				
					
						
					
				
				13
				 
				Nous (avec enthousiasme) : 
				«
				 On écrit un livre sur le poil féminin ! 
				»
				Le reste du monde :« Mais pourquoi ? » ;« Tout un livre là-dessus ? » ;« C’est 
				quand même dégueulasse,une meuf avec des poils » ; « Donc ducoup… vous 
				ne vous épilez pas ? » ; « Et les hommes,alors ? »,et tout un tas de remarques 
				plus ou moins bienveillantes.
				Alors, pourquoi écrire un livre sur le poil féminin, franchement ?
				Dès la cour de récréation,la petite fille « poilue » subit insultes et humiliations 
				jusqu’à ce qu’elle passe un coupde rasoir (= soulagement).Plus tard,chez 
				l’esthéticienne,nombreuses sont celles qui s’excusent pour leurs poils trop 
				longs.Avant un 
				date
				,une femme s’épile intégralement ou presque,et l’été, 
				certaines préfèrent mourir de chaud en jean et tee-shirt manches longues 
				(= pas le temps de se raser).Et pour cause :dans la rue,une femme risque 
				insultes voire agressions si elle se promène jambes aunaturel.Sur les réseaux 
				sociaux,l’influenceuse fière de sa pilosité peut recevoir des menaces de 
				mort ou de viol(oui,oui).Souvent,la honte prend aux tripes la poilue.Honte 
				de dévoiler sa pilosité.Honte de lever les bras.Honte de mettre une jupe. 
				Honte de s’aimer pas épilée.À un certain âge,les poils blanchissent et se 
				raréfient. « Que faire ? Teindre ses poils pubiens ? Les épiler intégralement ? » 
				Ce rejet s’étend jusque dans la cellule familiale où celle qui ne s’épile pas 
				devient objet de curiosité. « Tufiniras célibataire »,lui dit-on.
				Ça n’en finit jamais.Une femme passe près de cinquante ans à penser à ses 
				poils,perd des milliers d’heures à s’en débarrasser,dépense une fortune au 
				profit d’une industrie cosmétique qui se régale sur ses complexes,et souffre 
				un peu,beaucoup,passionnément.
				Conclusion : au 
				XXI
				e
				 siècle,les Françaises ne sont pas libres de vivre avec leurs 
				poils.Elles viventsous le règne duglabre,sous la dictature de l’épilation. 
				Cette pratique,ce rituel de beauté,est un moyen de contrôle social genré 
				dans une société patriarcale (les hommes détiennentles pouvoirs et exercent 
				un rôle de domination sur les femmes).La pilosité féminine est résolument 
				un sujet politique,pas cosmétique.Nous reviendrons dans ce livre sur ces 
				différentes notions.
				Cependant,ne soyons pas défaitistes.Il se passe quelque chose depuis une 
				petite dizaine d’années.Vous le voyez,vous aussi ? Jusqu’ici invisibilisé,le 
				poil féminin sort de l’ombre.Sur Instagram,de plus en plus de féministes, 
				anonymes ou non (Madonna,Emily Ratajkowski,Ashley Graham…),posent 
				fièrement bras levés et poils aunaturel.Des multinationales comme Adidas, 
				Converse ou Venus (Gillette) mettent en scène des femmes poilues dans 
				leurs publicités.En 2020,la version anglaise du 
				Vogue 
				a même annoncé le 
				retour des poils sous les bras.Vit-on une révolution dupoil féminin ? On voit 
				ça dans quelques pages.
				AVANT-PROPOS
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				PARLONSPOIL !
				Cette question nous estposée tellementsouvent,eta l’air de susciter 
				tellementd’intérêt,que l’on y répond ici :
				Parce que le poil masculin,ce n’estpas le poil féminin.C’estun toutautre 
				sujet.Il ne symbolise pas la même chose.La pilosité masculine n’estpas 
				taboue,pas stigmatisée.Associée à la virilité,elle estmême valorisée.La 
				barbe,la moustache ou encore le bouc chez l’homme restentdes sujets 
				cosmétiques,pas transgressifs.
				Parce que,oui,les hommes se rasentbeaucoup plus qu’avant,c’estvrai. 
				Oui c’estaussi un sujetintéressant.Mais si ces messieurs n’exhibentpas 
				un corps lisse,sont-ils mis au ban de la société ? Aujourd’hui,les hommes 
				sontlibres de se raser intégralementou d’être poilus.Ce n’estpas le cas 
				pour les dames.On se répète,c’estun autre sujet.
				Pourquoi 
				écrire 
				un livre sur le poil 
				féminin 
				etnon masculin 
				?
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				Bon à savoir n 
				O
				1 :
				Vous tenez entre vos mains un ouvrage journalistique,écrit à quatre mains,car 
				nous sommes deux derrière ces pages.C’est une enquête sur le poil féminin 
				aujourd’hui,non une histoire dupoil ou de l’épilation (même si on en parle 
				quand même,hein !),ni un essai universitaire.
				Bon à savoir n 
				O
				2 :
				Ceci n’est pas un manifeste militant pro-poil.Même si – nous en sommes 
				bien conscientes – le choix dusujet est un choix féministe.On l’assume :notre 
				écriture est engagée et journalistique,aussi.Ici,on ne cherche pas à remplacer 
				une injonction par une autre.On aimerait simplement vivre dans un monde 
				où les femmes sont libres de vivre avec ou sans poils,sans que rien ni personne 
				ne trouvequelque chose à redire.
				Bon à savoir n 
				O
				3 :
				 
				En novembre 2019,nous avons partagé sur les réseaux sociaux deux questionnaires 
				sur le rapport à la pilosité féminine des répondant·e·s.Le premier s’adressait 
				aux femmes et a recueilli plus de 1 700 réponses,le deuxième était destiné aux 
				hommes et plus de 600 y ont répondu.Ces questionnaires n’ont pas été pensés 
				selon une méthodologie particulière.Les résultats obtenus ne se veulent donc 
				ni scientiﬁques ni impartiaux.Toutaulong dulivre,vous lirez des témoignages 
				tirés de ces questionnaires.Pour préserver l’anonymatdes personnes qui se sont 
				exprimées sur ce sujet intime,l’ensemble des prénoms a été modiﬁé.
				Bon à savoir n 
				O
				4 : 
				Ici,l’écriture est inclusive.Parce qu’on est convaincues que l’égalité entre les 
				femmes et les hommes (et l’égalité des poils) passe aussi par l’écriture,chez 
				nous,le masculin ne l’emporte pas sur le féminin.Chez nous,il y a des points 
				médians.On vous donne un exemple :Cher·e·s lecteur·rice·s,merci de lire deux 
				autrices.Autre précision :ici,on parle des femmes ;les études,les enquêtes et les 
				témoignages auxquels nous faisons référence dans ce livre se concentrent sur 
				le genre féminin.Mais libre à tous·tes de se retrouver dans ces pages et récits.
				Bon à savoir n 
				O
				5 : 
				Ici,on donne la parole à de nombreuses personnes légitimes dans leur domaine 
				de compétence.Il arrive que l’on ne cautionne pas certains de leurs agissements, 
				dires ou écrits.Mais on a décidé de ne pas les censurer sur le sujet dupoil.
				Bon à savoir n 
				O
				6 :
				 
				Ici,on enquête sur la pilosité des Françaises et parfois on traverse les frontières.Parfois, 
				on s’intéresse à ce qui passe dans la culture « occidentale »,juste pour dézoomer.
				GUIDE DE LECTURE
			
		
	



	


	
	
	
		
	
	
		
			
				
					
						
					
				
				16
				PARLONSPOIL
				 
				!
				Bon à savoir n 
				O
				7 :
				 
				Des poils on en a partout,sauf sur la plante des mains et des pieds.Mais dans 
				ce livre,on se concentre sur ceux qui dérangent chez une femme :les poils qui 
				poussent sous les aisselles,sur les bras,le torse,le ventre,la moustache…
				Bon à savoir n 
				O
				8 :
				 
				Dans le monde duglabre,deux termes cohabitent :l’épilation et la dépilation. 
				L’épilation consiste à arracher le poil à la racine et oblige le bulbe à se former de 
				nouveau.C’est ce qu’il se passe avec la cire chaude ou froide,la pince à épiler ou 
				encore l’épilateur.La dépilation consiste à retirer simplement la partie visible 
				dupoil à l’aide d’un rasoir ou d’une crème dépilatoire.Pour plus de simplicité, 
				on utilisera le terme épilation pour désigner l’acte de retirer ses poils en général.
				Bon à savoir n 
				O
				9 
				: 
				On le sait,ce livre mériterait d’être illustré.Des photos.Des dessins.Des œuvres 
				d’art.Mais pour des raisons pratiques,la mise en images se poursuit sur le Web. 
				Donc,dès que vous verrez un petit astérisque
				*
				dans le texte,vous trouverez le 
				visuel associé sur notre site.On y accède grâce à ce ﬂashcode :
				Bon à savoir n 
				O
				10 :
				 
				Si l’envie vous prend,on sera plus que ravies de parler poil avec vous. 
				Retrouvez-nous sur @parlonspoil.
				Bon à savoir n 
				O
				11:
				On aime les phrases courtes,et parfois on dit des gros mots.Préparez-vous 
				à lire les mots « chatte » et « bander ».
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				« 
				Je me suis rendu 
				compte,grâce 
				à Instagram, 
				que les poils féminins 
				n’étaientpas moches, 
				même si la société nous 
				pousse à croire 
				le contraire ».
				Joséphine, 
				21 ans
				UN POIL 
				EN
				RÉ
				VOL
				UTION
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				Un poil en révolution
				IL ÉTAIT UNE FOIS, INSTAGRAM
				Vous scrollez.Vous voyez une culotte tachée de sang,des seins ﬂoutés, 
				l’origine dumonde en légumes,des vergetures pailletées et une femme 
				avec des poils sous les aisselles qui pose la tête haute.Bienvenue sur le ﬁl 
				Instagram d’une féministe.Serait-ce le vôtre ?
				Après avoir été éclipsé,grosso modo depuis toujours,le poil féminin 
				(re)débarque en 2017 (aussi l’année dumouvement #metoo et de la libération 
				de la parole des femmes).Mais où était-il passé pendant tout ce temps ?
				Cet attributa été « invisibilisé »,une façon de nier son existence.Si saint 
				Thomas – qui ne croit que ce qu’il voit – avait vécu à notre époque,il aurait 
				sûrement douté de la présence des poils sur le corps des femmes.
				Aujourd’hui,des centaines de comptes féministes prennent les choses en 
				main,représentant le poil féminin sur Instagram,réseau social de partage 
				de photos et de vidéos,en lui donnant une apparence,une consistance, 
				une existence.Attention,ces comptes sont po(i)litiques.Un avant-goût :
				@LESENSDUPOIL PROUVE QU’IL POUSSE 
				*
				Sur ce compte,des clichés de femmes poilues se juxtaposent pour former une 
				mosaïque de couleurs,une autre représentation de la pilosité féminine,une 
				autre norme de beauté.Il déconstruit nos croyances :on peut avoir des poils 
				et être bien dans son corps.On peut avoir des poils et se sentir séduisante. 
				On peut avoir des poils et être féminine.
				Le Sens duPoil réunit cinq Belges de l’IHECS (une école de communication 
				et de journalisme à Bruxelles) qui militent pour l’égalité entre les genres. 
				Pour ce faire,Alice,Charlotte,Laure,Margot et Sophia normalisent le poil 
				féminin (bientôt l’égal de son pendant masculin) et habituent le regard à 
				revoir « l’invisible ».Le Sens duPoil a aussi mis en ligne un web-documentaire 
				sur les femmes qui assument leur pilosité,ﬁn 2019.Aujourd’hui encore,ces 
				Belges militent pour que toutes les femmes puissent faire ce qu’elles veulent 
				de leurs poils.Comme les montrer.
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				PARLONSPOIL !
				L’INFLUENCE DU POIL
				Ce n’est pas parce qu’elles sont inﬂuenceuses qu’elles n’ont pas été pas sous 
				inﬂuence.Sous l’inﬂuence de la norme.Les personnalités publiques aussi évoluent 
				dans une société qui conditionne à se débarrasser de ses poils dès l’adolescence. 
				Elles aussi peinent à croiser des poilues dans la rue,sur le Web,auciné ou dans les 
				pubs.Elles aussi se reconditionnent pour apprécier la compagnie de leur pilosité.
				Elles sont créatrices de contenu,youtubeuses ou humoristes et revendiquent 
				le droit de porter le poil sans s’en prendre plein la gueule. 
				POURQUOI PRENDRE POSITION SUR CE SUJET HAUTEMENT SENSIBLE ?
				RÉPONSE 1 : 
				FAIRE PRENDRE CONSCIENCE QUE LE CORPS FÉMININ EST POLITIQUE
				Marion Séclin,actrice,vidéaste et chroniqueuse,a des poils (ﬁns,lisses,blonds 
				ou presque) depuis des années déjà.De son point de vue,on vit dans une société 
				ultra-patriarcale et le canon de beauté est à ce qui plaît auregard masculin,non 
				auféminin. « Ce n’est pas vrai que l’on s’épile pour soi.Notre idée de la beauté 
				a été façonnée :je me décolore la moustache et je suis consciente que je le fais 
				parce que la société me l’impose »,explique-t-elle.Dans son discours,elle invite 
				à prendre conscience dusystème dans lequel on vit,de son caractère oppressif. 
				Et à tenter de s’en défaire.
				Noémie Delattre est humoriste,essayiste et militante féministe.Dans une vidéo 
				diﬀusée sur son compte Instagram,elle se livre « sur un paradoxe,une faiblesse
				2
				». 
				Elle explique que,plus jeune,elle a choisi d’éliminer ses poils de façon déﬁnitive, 
				aulaser. « Aujourd’hui,je ne sais pas si je serais capable d’assumer des aisselles 
				vraiment velues.Je ne sais pas non plus,vu mes engagements féministes,si 
				j’accepterais de perdre dutemps et de l’argent pour m’épiler »,assume-t-elle 
				face caméra.Petite parenthèse :oui,on peut s’épiler tout en étant féministe ! 
				Gérer ses poils relèved’un choix personnel.
				L’humoriste pose d’ailleurs une question essentielle :pourquoi seul le corps 
				féminin est-il politique ? En d’autres termes :pourquoi laisser ses poils pousser 
				serait-il forcément un acte revendicatif ? Dans cette vidéo,elle cherche à « montrer 
				aux hommes que leur corps n’est pas politique.Ils ne se posent pas toutes ces 
				questions,quand ils décident de se raser la moustache. » Avec ou sans poils,ils 
				restent les mêmes.Le regard des autres reste aussi le même.Les mecs ont-ils 
				conscience de leur tranquillité ?
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				Un poil en révolution
				RÉPONSE 2 : 
				DÉCOMPLEXER DU POIL
				En décembre 2019,Juliette Katz alias @coucoulesgirls a publié un cliché d’elle
				 
				assumant sa pilosité sous les aisselles
				3
				.Avec ses centaines de milliers de followers 
				(plus de 500 000),la youtubeuse et créatrice de contenus a une inﬂuence sur celles 
				qui la suiventchaque jour.Ce cliché poilu pose plusieurs questions :pourquoi le 
				poil féminin dérange-t-il autant ? Pourquoi je m’épile encore ? Pour qui ? On peut 
				supposer que sa publication a inspiré celles qui n’osaient pas encore apprivoiser 
				leur corps.Des centaines de femmes ont laissé des commentaires positifs,en 
				soutien à ce « courage ».(Ce qui contrebalance les commentaires d’une extrême 
				violence reçus.) « Plus on sera nombreux à réagir à des posts comme celui-ci, 
				plus le poil sera accepté »,assure Juliette Katz.
				De son côté,Lou (@_loudeb),instagrameuse et youtubeuse de 20 ans,a partagé 
				sur son compte Instagram un cliché d’elle
				*
				,le bras reposant sur son crâne,des 
				poils sous les aisselles,un sourire massif
				4
				.Légende :J’aime mes aisselles poilues, 
				je trouveça sexy.À la suite de cette déclaration d’amour à ses poils,plusieurs 
				dizaines de jeunes femmes l’ont remerciée.Adolescente,Lou aurait aimé avoir 
				accès à des comptes Instagram « qui désacralisent,normalisent les poils,les 
				règles,toutes ces choses qui font partie ducorps humain » pour se décomplexer.
				RÉPONSE 3 : 
				MILITER POUR LATOLÉRANCE
				@olympedeg
				*
				,pornographe féministe,a posé l’aisselle non épilée pour une 
				publicité de la marque de maquillage MAC
				5
				.Au départ,elle n’a pas vraiment pris 
				conscience ducaractère « transgressif » dupoil féminin. « Je vis dans une bulle 
				féministe,sexpositive,inclusive,je n’avais pas l’impression d’être particulièrement 
				originale en donnant de la visibilité à mes poils »,conﬁe-t-elle.C’est après la 
				parution ducliché sur le compte Instagram de la marque et après les commentaires 
				de dégoût qu’elle a compris :oui,il reste duchemin à parcourir. « J’espère que mon 
				travail vaaider à ouvrir les esprits,laisser entrevoir que la beauté est partout, 
				et pas seulement dans les standards… et permettre à plein de femmes d’aimer 
				leur corps tel qu’il est. »
				À l’exception d’Olympe de G,les inﬂuenceuses saventqu’en dévoilant leurs poils, 
				elles s’apprêtent à choquer,à bouleverser les certitudes (le beau,le dégueulasse,le 
				propre,le féminin…). « Tantqu’il y aurades réactions aussi fermées,je continuerai 
				à venir déranger les autres »,s’engage Juliette Katz.
				 « Aujourd’hui,le militantisme sur Instagram porte sur l’image et le corps puisque 
				c’est le réseau social duvisuel.Donc,quand on montre sa pilosité,on soutient 
				forcément une cause »,traduit David Bertrand,chercheur en sciences politiques 
				à l’université de Bordeaux,travaillant sur les mouvements féministes.On vaplus 
				loin :Instagram est connu pour vendre de l’irréel,dudésirable.Chacun·e cherche 
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				PARLONSPOIL !
				LES DÉFIS LIBÉRATEURS
				Si vous lisez ce chapitre consciencieusement,vous le savez :le poil (re)devient 
				visible grâce à des comptes militants (ou non) pro-poil.Mais pas seulement.Les 
				déﬁs aussi ont contribué à régulariser la pilosité féminine sur les réseaux sociaux, 
				en particulier sur Instagram (= dictateur de l’apparence numérique).
				Dès 2012,les Suédoises dénoncent le diktat duglabre sur Twitter grâce auhashtag 
				#hairriot.La Suède est-elle décidément en avance sur tout ? C’est en 2014,en 
				Angleterre,que le mouvement de libération des poils féminins démarre vraiment 
				en ligne.Cette année-là,des internautes britanniques lancent un mouvement 
				autour de l’acceptation des poils féminins,elles donnent alors naissance à une 
				journée spéciale pilosité féminine,le 8 juin
				6
				.Alors que les magazines féminins 
				incitent à être aussi lisse qu’une peau de pêche,des dizaines de femmes publient 
				un cliché d’elles poils aucorps suivi duhashtag #bodyhairday (comprendre : 
				journée des poils).À la suite de cela,Miley Cyrus (de l’autre côté de l’Atlantique) 
				expose ses aisselles velues et colorées en rose sur son compte Instagram
				*
				. On 
				s’insurge.On admire.Et puis on reprend les bonnes vieilles habitudes :on traque 
				le poil et on l’arrache.
				En 2018,Laura Jackson,21 ans,étudiante britannique en art dramatique,lance 
				un déﬁ à celles qui s’épilent
				7
				.
				Etsi on laissaitpousser nos poils en janvier ?
				Et si 
				on partageait cette transition avec le hashtag 
				#januhairy 
				(une contraction de 
				January
				et 
				Hairy 
				qui signiﬁe « le mois de janvier poilu ») ? Son initiativene sort 
				pas de nulle part,elle a elle-même expérimenté le port dupoil : « Au départ,j’ai 
				laissé pousser mes poils dans le cadre d’une performance pour mon diplôme de 
				théâtre en mai 2018,explique-t-elle sur son compte Instagram.Après quelques 
				semaines,je m’y suis habituée et j’ai commencé à aimer mes poils et à apprécier 
				de ne pas avoir à les enlever régulièrement.Je me suis sentie plus libre. » Avec le 
				hashtag #januhairy
				*
				,l’étudiante aspire surtout à promouvoir « l’amour de soi » 
				aunaturel.Pas besoin de s’épiler pour s’aimer.
				Après le #januhairy,le 
				#maipoils
				est initié en mai 2017 auCanada
				8
				.Ce challenge 
				invite les femmes (hommes et personnes non binaires) à vivre leur vie avec des 
				poils,sans rasoir,crème dépilatoire ou cire. 
				En mai,les participant·e·s libèrentleurs 
				poils de l’injonction à la peau glabre
				.Certaines femmes les découvrent peut-être 
				pour la première fois.Elles observent leur couleur,leur longueur,leur texture. 
				Mais pourquoi un tel déﬁ en mai ? « Car le printemps laisse tranquillement place 
				à la saison chaude et on commence à se dénuder et… un des premiers réﬂexes de 
				plusieurs est de passer la lame sur cette peau qui a hiberné à l’abri des regards 
				et des jugements depuis déjà plusieurs mois »,lit-on sur le site dumouvement.
				à s’y construire un proﬁl en ligne « vendeur de soi » (pensez aux inﬂuenceuses et 
				leurs « vies idéales »,mises en scène pour être jalousées par le monde entier).Se 
				montrer avec des poils sur cette plateforme – en ayant connaissance des codes 
				de « désirabilité » en vigueur – ne peut être qu’une prise de position.C’est comme ça.
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